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7~1bcIlhe
1-èe.Liiiiée. Je suis chose légrèîe et -vais de fleur en fleur."1 IOèîne Anniie.
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'Unsie campagrnard aval Jeux je tie, fils
TPolis deux étoiCfll jumeaux, bien faits et bien uppris

Tous deuix fai-cient pout tait le malheur de leur
(père ;

Leurs penchanu; et leur caractère
Aà ceux du bon vieillard étoieaiî mai assortit..

11ls ,4i*rlsit quitter le luijau,
Et ftyai les travaux champêlitre.,

Abandonne r je toit de leurs ancêtres
Pour cisercher fiî'rtirrc à la cour
Ne dorast rps 'y voir un jour

Avec éclat teunr famille établie.
L.e v.eil!isrd seiitf)it la folie
Et !es iliiget d'tiir tel projet.

te irrlicir n ie 'r-s fils élîait cria >s-ii objet
Et ce lnhur lavnii la siagesrie
De lcetplacer, noxi pas (ans ta richesse,

MaLi, danrs la médiocrité
Et la ver;ui(lui inaîcire à son côté.

Mes crfi rs, lerur dit-il je suis près dle mon terme
l'i Je n'y trsrclar . asjc 1 rrleroiq pluâ ferme
Et £çatrris mer servir (le mon autorité;

3ai je sai.4 qu'à nmon ac-c on ire se fait plus crain-
(dr-e

Je rie ;réteudb lias voirs contraindre.
E~t je vous laisse cnriblerté

bli3avant de vous vorr conmencer ce voyage
Drrnr vous avez Ili silit gàté,
Je veux avec simplicité

Vovrs fire u cm) it ovaria verrez Ilimafee

IDeC votre crrieur et de la sètité'
.'étoirs à îpen pirès de votre -âge
Quand monii père me l'a cnte.

Du sein de la miême colline
011 voyait jaillir deuîx useaux
Mêlmes eaurx et mnime origine,

Ecî tortitilý rraq i cnt égaux
bastoitsJerrx i'er:rcit pra égale de&tiuée,

L'u prmri (de simples ham:rearux
Suivit sra route infortunée.

Sie? entoit arutour le cesa ihs verge-rs
Oùt sur le soir- s'arssemhleirt les bergers
Il etrgraisrrit leur pâturages,

Il ég-ayo:t leur.i jrasstrges,
Il ari-osrit leurs paysagcc,
Il servoit à tours leurs îi:ages
Aii5:iiut-il sacré porrr eux.
Jamrais uner aýn témiéra1re
N'osa gênrer ion couirs heurerux,
Ni jairais rure onde étrangère
Croisanrt ha paisible carrière,
Ne viil se mêler' à ses tfbt$
Et ju5sqru'aruterme de sa course

Tririsil conserv-a ses eaux
L Ausi 5p uriee qrue dans leur souîrce.
erurisseaui r.5rtIran linsemnblable idestin.

Asu (l irtse fixer dans ce Charnîstire aule,

Il Voulut aller à la ville:
lie de Ps- inca, dre mauix l'aiteiloieiit en chemini

ea rae <i(rneilterîx le ri tint 1.11Sîrsir.s chaînes
Et ~<ascsd.-roraiîrea.

3'fît ~d'un surperbse *jardn
04r, (1ri forrd d'un riche bassin
Ersviroiiiné de dorures de marbres,
tn «IL état il Dbsrmçcit tous les yeurx.

MaIis t'11iôflflii'd'attirer les regards cerrierîx,
.tIi croûta phlis chr.r qu 'onri ie petn<e

Il senlit ie-'errer s e irx
D:7n-s deulmcirqsoaruerrains quet l'art et la déprtise

Aviett -t14().Lcrýn,n tcri C irix
Ovn arrerrît, on rlétr)rrrrîit saa rérclre,
On le irerrnit à votontér,
Il neavrat plce ni 1105 i n:libterté
Tactàrt resserre Non,. r ne arche,

Fa cascade préciptité,
Es réc-ervoir vieblenté;

Le pis est qu'au sortir de e lieis de délices,
(Pour le &atraîre, et nion prour lii)
Onl'enfer ars unCéti
Que slcriîr eas ixmedices

De ce pialais témoin de sec. supplices
Ce frt-là que finit son coirs

Et c'eît aïn'i que le bon Iérlagriguc,
La larme à l'Sil, termia on o icus

L'un des erfans, tmirrehé de l'apologue,
Se reconrnut, ce fixa pour boujouirs

Dans la denmeure de sespèe;
L'uree divers climats,* à dilTéýrcîitrs cours,
S'enr fit chercher des biens irrîa:triniiei

Qti',nrrivia-t-il ? Lcs it sesjurneaýi-,

Duc Dw: Nivrvt,çis.

UNE FÊTE A STE. THfRPýSE:.

L'Abeille est si bonne, qu'elle vouidra'
ýb:ci,je crois, bourdonner 'aux oreilles <leý

(elmi e Qu.él)ec, les re iacessch:
leuirs confrères à Ste. Théi èse.

Jeudci 6 Février, niaseraous lia fétu
les Fondatiteuir3 de l;i maison, 'Un grandlý
nombre avauit. contribué aux prépara tifsdell(
cette fête. Mais louis les honneurs revin-~

relit a la socîctie Ilittérai re pour la séalîci
rqt'elle nous <Ionnia. Nous na vouls vutien-

r

cOre HUnefuisse vérifier la Vieille umaximue qiroinous avoirs subi notr'eexamnvldu1 e
que le niombreliUie fait pras la force. Car inicîr semiestre. IBon gré maltgré, il nous
quoiqure Cette soeiètùli e comPlre 'cetuel [faltît o lier' aulcombat et ruaiS Qeposer rut
temieît, quî'unî petit noibre le ruemîrres f(.11e 4ori ISiitnii ~ii.lutt
dans sonin il eejrrmdalttà fr-ed ubn - de vtisftialce-r les trUit'ý (le vl'rles
nle voontéi, de piersévéyan-ce , et d e tra u-uisss les bîlesures c- oîatn
vnaux, el!e a re-;isi a donner uetinCSanie. vr:îsconnss'z cela jpar c "rec et il
qui, (le l'aveu général, a été dcs plus tutu- vusall<esvi nel oîui t

resroe.li1vvé. Mais est-ce torit ?.... QDil dit u:c
On discuita d'abiord sur la quiestion d<lesgééa ap rjrès Ltla :tr ,Ont cri-

la irai ted,,' nnO -vie y r j soir le vali tomitle de féliciter lessdts qui su5 sont,
dte mît bats ci ta e it <' ormio-rs te a -, de li I-1isl iiiî5 lans I coniur 1 t. C01rnilire '1
colonie. M r. le Pirésirdent, J. Anulin, ex- ç olda;ts nous a tîc!IrduiS irneVist3d
poî;sa le sinjoýt de la rtîsetisîofljn ; P 'r auPtre Cthef. Nuorrs hâonu joarrd(e tnos
O. MieMýahoti, 0. Godini, et Z. Dorion voeuxe ejOur rie ; noues oulond sa-

des r-pr ohes, ulri fés:ît \Mr. A. Di;gt-.
atrpaol1 san ij e V.r. tAv l(

Put 5isr un dIratite iiýLt'iilé . Dirni/r;,
jqir i fit blicorilpdicuj) sso s'il fattCil

jug11er par les larries de <julqtîCs ýSî.ta1nts
evt les apiur se u ts<eo 1*

Il va saus dire, (pie îcs tiarmes (le la
mît 5 1T'8 i Vilitet tse jideaxfleurs de,

rýé'oqueutc(x et r1-litl poésie. Plusieurs

(1 ars lurent exécutes, par lrlîtoct
rIorpliéon chanta le choeîr (de C.rsoh
Co!ornb, qui parut être fort ,(oÛté par lcs

TiAle a été lit fète d: ,r, évrier &: éle
1ia pou r lions qur'orn de fauit :cel uit o

'S'être écoulée trop rapidemecnt.

Collég,.,e Ste. Thiéresýe 12 Fé-vrici' 1862.

Iexisie au collége (le dteTêr~
iaecouitume, out plutôt une c; C(le Ce-

rénionie. qui revient à difflérentes épo.
<uedel'année. Tous les éléèves y -,ont

riviés, et niémne fortement prcessés d'y as-
sister. Coite coutume pa's bien ani-
cnne, et cep>endaint, quroiuercquelquîes-uns
!)'adent. l'ils él ô trop flattés du. la voir S'é-
tair î pr un ous, Cel£, eýt déjà ,,i bhten cai-
r-rteiiée, qu'il serait dio le delà f re

li;p ail ssi la gétié ration prèsertoe
r-tell )u.ri despî tdIli Voir -S'étei ndre.

Ili l xoa e te's peutêtre, vite, ait
failt: et bien sans plus de préliminaires,

j'ly suiis.
.Te. los (d'alnrd vouls faire remarquner

l'O rl. X. ri-ý,,r[T DE OLIJr,,13CCI 2-0 FEVELIER 1862.
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vor Il'heureIl'heure nonne; la rIochýqu'ils ont cAêlébrée pour ravive! la mé-1 NOUVELLES LOCALES.

lf ti«. vitejîdr-e . Oit accourt (le totite.s moire de leurs fondateurs: nous nous.

pýl s ; lions Vffl oil tusrétiis (lats ned(e 1aStocîous bien volontiers à le urs joies Malgré l'abondance de la nieige quti toni-
lios Sýd JuS. Monisieur le ýsînîîrîenr a et à leurs succès. lie cet hiver, nlos jeix (de pelotte, grâc à CIun i
nti:, liîlëînt eutl re ses inia lts tunle large Il est juste qu'eNte ne refroidisse ja-,

.1niais la cendre de ces liommiies qui outi n.W dl actif, sont coritiiîuelleînenit décoti
Itravaillé toutl erve vcu( te-el,,etion s îPermetlt.ent (lenons livrer

loti h de la pierl.tlJ dunune uarcoiirve vcue re-vrse
raseble usc Iuresse atu îeM. gelereeane 0e eur ays -n e ans beauxsjul sde l'été, auýx a-

le, liprni es têtes s'allongent, l'oreille disiuin uals u orarueelss gébe el al.J

zed at p ieuixetnd, la reispirat- dire les écueils que semèrent suir leuirattssi du belles girices quii oftrent uix

t1an iieiLt su r mos lèvres .Eebaci n(le route les ruillete 1i tes passions litiipat ti is ]le- nîo(yenil de mont rer teurni hubi-

îîonis de Se dlie àluiêm" allonls; que mnaitnes, ltujours en évei t lorsqu'il I(1 e,).ar des évol utionis de tout ige nre.
s-jeavor ?La otenie.,. pu..ale.. 1'gt d'entraver le bien, les petitsNujeesonrrsd laPte-ll

r[du."Chucti a îterroèÎ-e sa 1 ~Jauuîieles petites rivalit, l isetavimau-oû ,rioiv ýorl

se raplielle ses viutoires etses délaites vie o dsunlamuvie oonepaassn aor ndgûeJooné1our la
<"~~~ 'IL de~~ s autres, les vutes étroites (le cetuxmt ve reu IDa<'t

les bdalliee, les ... lo*tit le monide a ci, les ex i-ences de ceuix-la ? ls ot qui s'étendc des huer l leur cour juis-

l'iiqiitio eitesurlafiur. u eu à luitte', enCiti mot, contre tou e'lu'ai, x bâtisses (de 'Uîiver'.ité. Ils unt

la vois île Mr. le Supléieur se fait on- ces délail tanetes où lu courage serait e-onîrnenet- à î'srsu les «îinon.s il'i-

teadmîx.. on écoute..Qu)'est-ce ? Et bien) souvent sur le point de tom-lber,i l oti ne, et le d ége1 dut printempsuse fera
lh-cz. i'était pas fortement trempée t (a)-i' sgi~cotecr.Cuae petits

Les élèves dont les noms suiivenit ont bleéd& résisterau plus vives atteintles. nnjamuacu

ubtein la notle tîs-tinen. (Quelle joie pour eux, lorsqu'avant (lei
i'lil~sj>lie.-. Gdiin, A. Dagena-is.,fei-mer lesý yeux à la lumière, ils ont,

Bhtoijue.Z.Lorrain.. Il. Carrières. pli voir- 'leur oeuvre assise sur tles lia-I Le montant de la ilieî~ît qui se

Seeude-I1 Duois ~.Dubis,~. es solides et promentant dec faire tout fait àiQée en fiveiir (les cîthîl
sogit - I le bien qu'ils eu attendaient ! d'Irlaiîîte, s'élevait il y a quelqutes joturs à

Troisiènîa.-D. A. Atiam, A. Travailler à la réalisationd'n>l 35

(lçavel,. D id ée généreuse. telle est donc la ti lî
De.D.Lea. dévolue an.s fondateurs: braver tontes Sou Excellence le Gouiveineuir l publié

Qîarén-(kDésueots, G. Rudion les difficultés, telîle est la mar-que de i,, ,, '
C. A.ùtîn.,leutr r îe ir iceeunaîtreci ne Prl _ imatioli dans laqtuelîle ilt fixe

Xuti:u, Is ont ait, VO]la leoi)euxLtoiii(i~ t-tî esCliatrbresaau20nmats pro-
(iaèu.-J. Lai ivièire, P. Bra i Js, . n1,at viàlepeu e

Gagnloi], S. ole, P. Chaitratnd. qute rions imposent leurs nombreux sa- lbii
Slsèin.-T ('iauipgue Il G agr or i fi ces. Leuir-souvenrîlid(oit êtreàja

J.d1r1rteut. Danis... Toitt est inli mais vivace dans nos aâmes ; mais àaVEEz;ERNE S

M\ais q'--r fait,? Il n'y a xècom certains jours, il est boit que loti

j'cî ~ès que eux ui o t es uyé lu lde eî e nous Occupe tout on i i-rs et que O n attond to jrl*' n t ti n e l

Peaumu ansrecevoir de blessures ý L :îous rois reJoissions ;(uteur- (le l'au-îînominat ion (lui notice (uIn î îtîecpiès

mérie es il(loiC sinîéonîrur iLu el de la reco iaissarîce. Que cira-1tacrrt RiieL I'ryPuiri t

ice ri te jî e est o c s ipn i Jii i a ji5 - q u e ltove , v e lle a pplo rter son o(ffra t- l a' iI e n i l qte l u l. îi o i

' ice et les pauvres bls 5 e. de, l' un, (le la pmoise, l'anti-e, (le l'elo- vrn tlti itet'1
tirent, le îaécoîîtenteiuient dans l'âme de quence, les antres, de lharm-onie ern c tiene .e l tn 1 rte'
ce qui e bu nft as et leurs siteurs vont que tous se inolltrenit enfats lee uuîsutrmiîe iei .en iltisi

den-n omiL ~O'èî5.Espjîcns q ic ta, aux vert us que leur ralpel lent ci ect< l~it utee e 1i oivr

jîdie ti/aic/i nnsri lrnii' !Ell qui prés*idiettà la nuissatce de l'i is- iîeînent rses roieen it u i n-

attndutîtqu'llese iss jor, e ls pitt ution où ils ont te bonheur (ielsever les ca1ioil iues qui iiti sontsoi.
confondit us ellseiur s c wif.attant s ri eînourrir aujord'hui du pain de la vertu eS imu1is 'uei teînuîru

d e re n r t e qu i'avec Lix se tr u v n t et d e la sc ie n ce . Lne n u ntive l p e v e d e ' it é e(le r d

îîouîsquojil ic su-"i ludismérte Danîs unedes basiliques rde RonlMinistration Suir la eîuedeiI-l
111l limriede gigantesques statues cri marbre vcmed aitPis tt ,ired

raient, cependatnt d'être counnus. blanci sonit élevées aux sainuts qui ouiviom1 eSi iT.Pi'ýs t ernr

A. L. A. ID. été fudtei d'ord-erelgiux ils ~ egnrl I\amr e
sontlà, ur ea r1iieestl, cmmenis l'euléveinletit (In corps de BorgYès (le

- poîî~t-apelr lursenfumtset ux ugtacozo.pouir être itîbîninié à Roume.
) LL l élrinsce otr. tfiise u

»)rsU 1i L Lnc t sýc, viit" m eriss (le la v le ri , s irn A' iorablo docteuir Bérard, nu riuni

lbinqui'ils continuent a faire dans lililustre chrf dcBi-igrnd-s. Mais un'le fois ar-
Q2ut ac,2Qi Février 1862. la Sainte 'Eý,lisc (le Dieu. Chers con- ri vé ) il filt fait prisonlnier; oun e;cn'

frîenous ne pouvons, pour l e iueîl e lamort Ieresplent, %(oulfils

Depuis longtemps, l'A beille a don menl01t, élvercls statues à;1103 fonida_],a
drot Iecié se aisdeSt. l ýrCu5;masalos fuslesjus llaemp;agiait i! Fe rendit à Ruine et 1par

crst e iéle ses riencor(e ute. fo is, de l mai alesoies, tusles ta~ 'nreuside NM.de CUoyoii, M. Bérard

nie pas craindre d'en abuser-. C'est notre travail, de notre aplcillet,Urmscolbré

avic utit ilveau plaisir qu'elle puble enotr-e boa iLt ccoul ite, t et La S-icil ile st. danus 11 lu 1d 's gi do gtto
lersterdeu-xui(le voir tom ber e jed'tutaiu Oflpéee

5eîiepv

qui'ils ont bien voil lu i enmv' yei- ton-2leutrs lèvre-s CeS bien veiltarntes p)aroles : i t-1iutrait de nia'md ain n-mi la Conisfitli tl-

tes deu x finît honnmeur à leur- cpur et"', Is sont bienl nos enîfanits ! Oilde tI 12 poiriil'l-t, et te rriiuce u(le Trauil

à leur initelligence; L'ule rions fait Coliorv--o ae r orenniints

naître leur rude labeur et ses réeom- - pa ré.
penses ; l'autre nous apprend la fête La fermeture des ports des Etats.unif



CaUtse tinf- misère extrême rnrmli les jourlde hutit autres, avec (les intervalles (le 12 il ise dii Puirgutoire. E n descendat, il
ilaliers 'nlere.Danls le nord l1àî minutes ; jutsqu'là deuix heures et de- gagnait en lar-geutr uq'àprésnter un

'10111bre (le Nlaîîuifactires est- de 1,17- quiie front de 1 'as (le 300 vc.lgeS. il nl'était a

viloieîit 2-57,392 ouIvriers. ilaiiiieililt Puilsil succèda uit calme d'uine dermihet~iudfilS ~ (fsjen esO

20M, 000 mîot pluis d'ouivrage ; 161,000 ma~.nais enfin tou)tt-à-cotup, à trois heuires de riesdeg; tsdeYo etdefsrsi~n

Val9Mi 3 orItdm a CUii , ajrès-iiaidî, sanis tîeCleniiit de terregîêrs 'est polir ccla qul'il la'Vllnçilt tll-

9,000 truvaillent touit le temps. ou vit JaWi]r dies fl-ancs dut volcan et de îî leiej,dIc sorte quec jtIet tote't la naîit,

Ou lx parlé do la t, ansfortiiatioti du Me- A otgatsr ~ <.t tto acante anô usnrtu

.\el, royainime, dont le roi serait l'Ar. Ilulls d-eSu iée qui, s'éleva>flt île beaîî*olip 1i>t e-iîq hiulis dit nit li uli du oar ttil
Nlaxmillri dAtitich(,. Cpen (rtre (e ccplî?L' it, il nle it lia- îd'alitrc chein-1,1 qu'uîmi

ChidicMaxirniien d'utriche Cepenaui-dessus, dui oône, prit la f.ged e~ m k nsxim ele)
d!4nt la Gazette d'Atitrichie contredit ce_ý si célèbre dlans l'histoire des anciennes ê-e- )-i)1L m iim l li)

hrw1ý 5 . El1 te annionice sax nomiiation coin- ripilsVsiilie.Jusquie-la le cratère tsuipèl îor dui volcan

'nle Amiral (le !a niaine Auitrichiennile. rupi oi vésuviî'ienôCS.virsrl %litééclctne oicdi.

Une granrle bataille s'est livré suir !'ile ~ omnabeîô luorsrlesatuipe u oclecru'd

lirsile perte des coiéd(erés a été .d.e pay' di cetimiatI, juls-ir à ue Pon~d di- àe deîtcis t s t c'lut à ut étu angerM
30adoa t 2,0 ont étée cternmc ILs,èr queý l'o a scène>~îit eliiS 'a, etin hurt

3,OOj ~ ~ ~ pll ,000 étéla as rî.nouicr cendi(rcset qui1 cst,eoml- CI seL ne nii cuet.L cimle

la(>S l ,edérés ()lit remportitn notuveati saic- pel mlarmnt li~i~m iii miont coriîîîîejjcî toilt ýj ç,(,p obiiii ln letèr Même ( Ir
eéS ikus lat pris(- dit port de ]Douielsomi suir dles otsvlaiusoidslvs 0ed a ii.î>iîeminide Oessto:illous de fui-

liA rivière de Clîîmberlanld. Le nombre lsrue ocnqls0,CC ýtiý t(ec.ilr, ti l a

dle prsunesuscoessionistes, dlit la dé- tei à'I unrrou éîtt. ee lacntrt 1ji 'sa Lit s la de v e
Pêch, s mote à15,00.Nonsn'aons Toute cette iiassje imenele Illtiè- qui(i Otbtaiî~cPut~u~t' als

Melesemoteà »00 Nii navnsduI cônie. Eu ru "u1 te i; iýs lueafu1 ' a

paUs b donîe dire quie ce nombre est sans re sortait (!'îtOC. liçte fente, qui S éta:t 011 dan le no eu;rl7D~ ~iî ul

'Ioul exaéré,'Il fant en croire les bu.veeaufacdvo''ndtcéqute
taile a ué ju rs.Ons'atedgardte entre le m-iidi et l'ouecSt lori tIdiua ýoIlice et part~rs et ILa lave s',arrêta

i ~ ~ ~ "'~~~'" ~~lemnent du N. E. au S. O. Sur cette out- ~fhiO[ii l(iuit'' t
lenett à ce que les con (éderès vont corn- Maisesefratiilt( ircatre ceftît nîullffuetîlsenicut ce moment

ihienent éactir le etittckybientôt, nu1 Second et trois aU'tres aligniés. lquiicts adwse ot
I.e>ia.d-ciesi epoe eloi, Ces I les luaturneits do !a Tourr ie C ('4''o et îSeve

Le ént isut sr e Cres d bouiches se sont outvert. s dans (1,t
COicerltiaut la fort lileationl dies ports diitera nsclivsl uriire~' à differeute éi qî,Ses la lave (11i Vé-

Ma een en s d'PI n e piierre avec quelqute du uiiaere jlta 'mu ' twj~ssla
la mlaisoiitn eii elr otnéFani-ý t

Itilissance miaritime. çois Alb)rucî,oû se trou.vait usa famille, la 1bitamîts .La terre, s'"nîuut ioiîiu
__-_* -- et s'oui t en erc'vasssý,s longuies et twon

lý1r",lJPTlONDU VESUVE. quielle fut sautvée par bonhetir.Oîî remiar-1
PX 1PtAu'r D'r"'îE LET'R(F Pir )1- L'ADBB T. C.IOIDANO ueala cuirieuse eineidence du nom de 15,quenpènttasvrlmnt

PJOuS~:jI D ÙiE A Lý UMVElîSIUi DE iÇi~.~mcleru t1iuuei'LX~les rotes,,, et f<'tirlet, V( di c il

tempn et)
el unsili ep r n e rs o e, iotimneétto s ctie ;)l l f' /2'c ie e uait et( àS gaH î 1 -le lq tIC i U u~

Cii~~~~~~~~~~~ Snat tenstnotse itmsduebûeenflami"ner ; or sa Maison et sauîîi su-oeiiLîte 'lneuuu

éri Itiu lu ésuv, uist mlontrét. a- terre flurent dans quelques instants la Lîascu'dsf t sest -' etts
v-c iles 1diêtloîi lles touit-à-fa t sin gilir S, pji ufu. elaqtb'ai ' li I:t lu iesitrer à druii

e't par' Iestîieis elle se dîs,-tî aIite de tOîîtes 1  Cepe~ndant une honite a près l'ouveritire de la imaruiê,'e S t . 1i )1'(~ti

ectilnsý quii l'ont précédée de mémoire dl- d, prermicr cratère, coilinieiiça P' i 'tai res 1l1 i? rùs c l i lîs.çs soi 1pm;1r l a

11e.îe lave,avec les deuxs époulvantables ch-icrîîé upyureil vioîî's eni ci, rai.

Le \uýslîve, depuiis 1855, a été dans une iti>teqtiaciipgeltIatl(Ie3I' stprtt,"'mao!Mic

pi.Sqlet)lérîuple Ctîoî de- m ent. prmii''st'qî'oîu nc ,sauirait mlteoit réus.sipa
là fult il'époquie dle la grande dcip.t lacrdase'i dîes frais3 énormes a rutticli ehrraîa

lt '<~î 1 ~i îoîîlîl à oté l grtîd vaîcescolus et dles masses (le la lave V.otiratlliavtoutem hur'êlehléet'i

dle Vetmuta et les ravinis enlvironm"Iuiîts et comme celle des érut iiis 1Inécédlitez5<, 'l you llmv.ouYîurvnrlscntl
1iîî[eîieqit's stir le Veî'saîît oricîdeuîtal dul vol-en totirniyant udans l'ai r, quiaiîd elles bon1  <'il S'ai(limiît (le, la iltu te, j)- lq!: ( les trolis

Can El t1t suive îe laute éuj) il ijtùides ot pâteuses, elles prentnenut dîelrsîe ileîitxv'r à dit\î verges et

de S~, nn oin siuîulèîC pr a o îrmie séiuoit ellipsoiqlle, et on1 les'iic dtd tettcs''z l'ieis dec vi-'rrs

gîl ili re le ie îltî decleixans toitappelle bombes, leiirs grandeurs sont très- île )rof(oiieiî, île niattièreàatidel

amsi teu-rile p)al' ses ravages, quti brilla el arées. terrîainî 1r~é a i''liils liii t, ex trui

OiNuvelit sous tin tor'rent de feu tie vastes, [,e se(.ond fiit imposant qui accompagna ensulite, à PliAl e corboiilies iliolitées à

cit futîe 'îu'gisrès-éte'nites. la lave fuît te migseetréson niant qui nain e'ir u~ t l'oiît réliîla sir î'j la..

Peitlit umie si lorugtv, période, le gra îdrtnis lhrilmttcastu e uuJv oo ~Ctnft'i~ i u Z')iî,e , mi-
Crat~ ~ ~ ~ ~~~~t Cteti'out e l ôet)hlmasC et c1 iets, l'o raeibleit ds toiut àe N)ay- île é1s Cti d' fie lit des''~5 IIbt

qîé d'être i vomie, se'ulemenit cde1 uuis trois pIles. Cependlant ces brtilts 1 irofr)iîl i'oti sd ýe'ui daw us s ru vi's 'etai

Mlois il1 s'était réduiit à lit' t ruiinqulllité pai- p) us été atussi cotitiuilî'llS et réoiitts cule ýpuil flt';sstlrei que lus f 'ittuS '' fi-ll

fauite, quî:iil à l'heur'e (te midti, te 8 ilécenu- oeux q iii accm'pugèretit î'é rapltiomielifrit ei i51i5l et dép1 assenut

lle fui te >ScOiisse (le trellemeitt (le nSO iriin auleo ryu utt.aiiicte 1 rtîiduî ult tut 'î

erre eouilitu dle consterntuloti et d'épti- ltraqule ilnm e fuéquoiet t ciarle aé ls ies e er Iuu;:t'oII quvoit -e

'al]tP 1tuts I s liabItîl uil ues l)iy.s quj -mson t au «ues tiutitc puiis:uiit artillerie tirée <le coûteos. li io uliOtt u t la t iiPI i i

ii'ul (lii voleauî , et priicipamb ei t ctix île le-e tsIýýiIrsi.a p-lv li
la orr dî g'eci; ia is ('lie futt assez foi-tetrsir.télefnesif ueej'ipiui'îie

~'iOir tre otîie dibt iiîtîili"it ~D'tabord le torrent ii se giitea direc- rmaqiiuesisto l h1  r

jPles. Ju~1u '-temieut ai S.O. vers le To,'ré, etprecis-U uéîuiueruttiqii 1''onîa

La première secouisse fut bientôt suivie rlent entre le cotivet des Capucins et lé auts'i'éieîeî ceccpo' lsa



cjens h'lioyiens en ont pn rlé qtne1qicfûhiý
maIis nous avions (le la peine à les croire.
Cemnt de véritabfles déchaigem éleu iques

%iii somuinat d;l c'ô le vê-str v etî. En effV-t t'n

a Vul pendant la init dus 9 au I0,jusu'
du l1es aîm'de couips de foudre sortiri

foi le8 cil;hq out (ix n îe,(le l'il-tèri-
euir du111 t ie, siant tantôt de s mloisu
reft1 igne la-:tôt.des Ilius sinuteuse.s out

Z1-7 ssel- r çaiit (inl îi dI (e manière
à foc lecroire que ilaldve dui fýyver oleil-
ilique foudroyait lo~cluxtubio

de veeudie. Cce fity (pin'lnie petit pas ré-
voquer ent]ie, puiî,su'il .cii lpour té-

mloiis 1lo1s ceuxc qui -artiliit Seule-
nment que!(ljes itanilts leurs regards 'sblu
le Véstuve,dei prèN ou dle loin, ce fÀlît, dis.
.if,> ialr doitine oCccasion d(Ir.fuire des

eN P.rieih-es lia-il conlduites Ipour lm'a"ssurer
si vî îubk'entl'ntérieu~r dut cône, vu

bien Sa îîrfce extérieure était électriiéu,
diflécn e tidu torii lil (le f-umée.

c est-à-dire de lu opee
Des (l6i ue e ce genre autraient

Jeté quielqules lumièlîre5s su les lais pliysi-

qiies Cls oevei<>ppniel de l'électtieité, el
bic n pluls Sur c a qui se passe pendtat n lie
erutlltiiivolcu nÏIlue. Il CISt vrai <410 1la vi-
oilie le d '< eî~nt tle:s lois) blilois(lu

Cen etll.,qui rtîhactsor un des côrtés
du(111 n n m'aura*tsiint pas î'eris 01,
frdanc-bir sans dan1 cr le solin met, ru;u
dos g ale ient monté jîîsqitc-,à, et moi
:41M:4 au 1 rot ds pendant des écu plnions bien

p11i'. i'poîiVviallcs, par exemple celle dle
1S535. \;uiS c-cite fuis cae travail et et,
daiigzey auraiClnt été 'n ucs lsî

je pXî a s à ma 5ilitOldos instrut-
111ý.i1t5 adaspté. à ces espèriîelues délicates.

Aui récit des îliwîîoiîuînies im1posats
''ntr lesqull' érulption avait commnîice,

On autrait <Ici s'-uttendfie à mne 1lo111uîeii.
îê, equ Iies5'îla eauticeis;et

~oura u ai îiOii~ii ouj'éris (merveredli

ilDécecmbreà), elI le -est ontièrcnictit finie,
n'ayant îpas dureé plusiedeLIux joti rs.

C'est duqcette guerre que !'es mneMiers
gcnéuîî oméie~insfircetleurs preî:îi.

ères trî '.Lc getieril CIlu,îjîv
d'htt conmmandatii clicf Les rtée
fédëralàes,comlmbatfiît ct-~ôavec eaui

reaul, qui est actuellemnt à la tête d'ull
voiYs (le )l'ariiiceduii tud.

Malgré leur pcieue(zcès,il nie fauit pa>
croire que les Mexic-juiis mit mianqué dt

lr~ou ;ils el, ont donnué des preulve!
ein ni umites O2caiSoiis. SnaAî tle4
auitres clef-s Mýe.\irîis le(lurent leuir,
tié faîtes q p: ~(e tc ivipli1)î d10lein-
soldats et -à l'iniuenýise stîpeIl rt e
niêrîcainis e n matéiel de gue ri'. Les eii,

nemis perdirent dans c ette Conquête

utni par les maledies que par le fer de
l'enuemi, '20 nmîýliutiommeà.

Lu période qui i suvit la 1six entre le
M xuquîe et les Etats-Unis, ue présente
qu'uine l011ngu Série (le, révoltes, de déso.-
dies et LIe gîîerresa iviles îeîéî~ls Xî
I>ird.,.'esltCamiivajal qli p ît~hsu r la scène.

LIl sou leva le Nord 'lu 1:î ys et s'envi-lt ut-
taijuer avec 15 mille hoî ues la villetde

etuoisqui a ieré avoir.endutré les lium-
ilus d'un ièefut cii granlde partie luiû -

lue. Lti ville filt irepile par Uru.ga et Ca-~
1euVý%jul s*en)fit au Temes' c' quête dle sol-
dlats ou jdiilôt d'aventuiriers. La révolu-

Con éta it ;a - e our. quelque temps.
Eu 18.52 éclata titinouiveau sýOtzlèveîme nt.

AGtiadlalatxr-u, les insurgés preniient Pour
chef le gouverneur (le lai place, Jos. Davi-
la. Ce-ltî-ci ne tard» pas à ti-iîîivr on nu-
vettit rôle plus diffleile à jouier que le pu-éeé-
dien t et il f ut bien~tôt obligé de déguerpi r,
Rli~olledo se mit à la tête Lie Fînsîurrec-
tiou e! s'empara de AMuzatlaîî et (le la
Vera Cruiz.

Oî soupçonnait les A mêricains,à tort cOh
raison ,d'étl'e les Ïistî'zateuî s recsmu

venîcutls et 1mêm-ie (dufournir î-di'cl'a«g' i ,
unx re le.C'estloiulqui mioupritdels5
MeeîJo03 sé\irdýs conitre eux. 'Un o-due titi

génér-al ardI, oîdLî nat (le jeter eiu pri-
-soii tout A înéîieuin rencontré dans les
ckies doe Mexico.

Le gouvernement était alors (damnle
1xié ifibesel trésor était vidle et 1(>

maniquîe(le confiance partout. Les chefs ne
dissimuflaitnt pas lentu por-ition et ie Pré-

%ýiident A rîsia Lit. -u coris législ-atif qu*il
ne lit i restait plus à remplir que le dici nier
et le pluislpénible devoir d'unr homme sur
la terre: celuii d'assistur aux funmérailles dv
l'état. li nous semble qu'il êx-ageruit la
gravité (de la siw al iot <Lans l'espoir qu'oun

liti conîfér-erait la dictatture.

L'aimée 1853 vit la révolution prendre
LIe nouvelles forces et se mesurer avata-
getîseusemeîit -aývec les troupe LIn-goiver-
rinctit. Après que la Vera-Crtiz et quel-

ques tititres villes curent nbarudontué le
liotivoir, les inisurgés se trouvèrent assez
lorts pour livrer une bataille, leur audace
3nIt lit, plein Qîiccès',les tironple.ý dii gonver-
nient fiirent battues. Le PrésidentAitu
quitta la Capitale. -

Li général Cévéalos prit ensuite ies rê
pics (le l'état,lo Congrès ifexietinirliii tic-

de temps après il monta sur. le tTône pré-
sideiei iI oîr laiA iinquî6mtie fui-4. Suntaý

Atîîîa lie devrait pats coler des jours biew
j>ail>)leb à la tête de f'etaA, comme seff
devanciers, il euit à lutter contre la lévo-
lution. Il1 laissa Mexico peut de iemps,

ilpiès %or)itiautiatior pour enitrercri

camllpagnje cotte Alvairezqu u o ou
ibltt!ur pour lu l)resi elince.

Santa-Annla fut 1biel-àô*6enci e (des en-
ie i is,aprês ;iltisîeîîrs esrcarmoueches, AI-
villrt' pa r d>Iuîbîles ia noeuvres parvint à
ie jetvr etitre l'armnée dle Satit--Annia et

'la capitale. Ce dernier se-trouvait duns
toie position critique, néanmoins il parvinît
à Ne retirer de ce nfl.iiuis pas ct lit pîayer
cher à Alvarez son sucrèq Iîass.,ager en le
reetant loin de ei, où il fit une en-
trréc triomphale. Le pays pust. respirer un

pieut, niais ce ii«éta.t qu'un mnoment (le
calmie précurseur d'une iiitit grande teni-

Vers la fin de 1854 la révo!îîtion gaigna'
ditI terrain l'inîsuîrrectio>n s'étenda it ra pide-
mient à toutes les parties.dit pays. Pur tun
le eî's bizarr-es caprices qui lui sonit pro.

pres, le peuple s'éloignait de celui qu'il
acclamait iiagiière. Le général Comnane-
ford ai rivé deNew-York avec tit iimnerrse.
mnatériel dle pierre, mit. Alavarez (-t Bouir-
bou en état d10 recolinc(er la Ilutte. Ils
trioru phIC nt Ldes trouîwes dut gouîverne -

mient,et l'élu du1 peuple fuît oligié de ré-
igiret de reprendre le chemin (le l'exil.

(A con 1in uCr.)

A VENDRE
AU BURLEAU DE LAELE

DES COLLEGES

MIS EN MUSIQUTE.

Prix, en gros. ,. 2 se h 3d.
.iléiail . . . 3 schi.

CONDITIONS DE CE JOUNAL.

L'Abeille parait, aitant quc posbible. une fois par se-
e-ord& ln negranide au toriltê.Ma'lgréê eeIl,Cé.mairie . Le jrix'de l'abonnement e-4 de 2s. i6d. paya-

ble d'avance. Les Pensionnaires b'abonnent au burzau
%véalos ne puit se niaiuteu ir longtemps det'beile

pouvoir ;u totlba cominieles autres.

Le nom (le Santa-Aina étiat alors danîs AE

lotîtes les bottelies, chaiqute parti crgoyait A Sante-Therèê,e. M. A. Da.,enais.
vqii elii liile 5tuivlCir (de fla i Ii et 0on A la Piàinte-l<.i--------M. E. CÎélémct

'u(ppela à la j- le Wt'lit reçu à%5hxi- A la Petite-Salle----------. G. Ciroux.
c-o avec dlegrîîedénwtrain de.juie Chez tes Externes. M. C. Gitugras.

par toubez, les clamses de citoyens et peun ASELME BOUCHER, Gécaut.


